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AGENCE DU QUOTIDIEN 
MODE D’EMPLOI

L’Agence du quotidien accueille les habitant-es  

de la Ville Neuve pour les accompagner dans leurs 

demandes d’intervention portant sur l’amélioration  

de leur cadre de vie. Suivez le guide...

1
Vous avez une demande ou une réclamation  
portant sur le cadre de vie : espaces verts,  
propreté, voiries, aires de jeux…

2
Rendez-vous à l’Agence  

les lundis, de 14h à 17h,  
mercredis et vendredis, de 9h à 12h, 

ou contactez-la au 04 76 20 64 97 
ou agenceduquotidien@ville-echirolles.fr

3
Votre demande est enregistrée, puis 
relayée auprès des bons interlocuteurs : 
Métropole, bailleurs sociaux, services 
municipaux…

5
Vous êtes régulièrement  
informés de la bonne prise 
en compte de votre demande 
et de son suivi, jusqu’à  
sa résolution.

4 
Le service identifié intervient et,  

en lien avec l’Agence, recherche et met 
en œuvre des solutions durables.

04 76 20 64 97
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Mardi 23 novembre, plus de 400 per-
sonnes se sont rendues aux Assises 
d’Échirolles. Une participation remar-
quable dans cette période...

Autour des citoyen-nes, des associations, 
des élu-es et des services de la Ville, cette 
soirée a été un succès. 21 projets ont été 
ouverts à la participation et la parole en-
tièrement donnée aux habitant-es. Ce 23 
novembre est pour moi le signe de la for-
midable énergie que nous sommes capables 
d’investir, ensemble, pour 
l’Échirolles de demain. Une 
charte de la participation 
entièrement co-construite 
et repensée sera d’ailleurs 
proposée dès juin 2022 
pour marquer notre enga-
gement à poursuivre cette 
belle dynamique de Fa-
brique citoyenne. 

L’année 2022 sera égale-
ment celle de « Grenoble, 
Capitale verte européenne ». Un évène-
ment au sein duquel la Ville d’Échirolles 
prendra pleinement sa place.

Pour Échirolles, les transitions écologique 
et énergétique sont une préoccupation de 
tous les instants. Nous devrions accueillir 
ainsi des délégations en provenance de 
toute l’Europe. C’est la reconnaissance du 
travail déjà accompli, mais également la 
conscience des innovations à poursuivre. 
Avec 48 % de notre territoire en espaces 
végétalisés et une eau largement présente, 
notre ville est déjà en pointe. Dès 2022, 
l’îlot de fraîcheur Marcel-David et le nou-
veau parc Croix-de-Vérines, les aménage-
ments du quartier Essarts-Surieux vien-
dront renforcer notre vision de ville-parc, 
au service de la nature en ville et de la qua-
lité de vie des Échirollois-es.

Le financement du projet d’aménage-
ment Connexions dans le quartier de la 
gare a été adopté en décembre. En quoi 
ce projet est-il une chance pour notre 
ville, pour l’attractivité de ce secteur et 
pour la Métropole ? 

Sur des espaces aujourd’hui pour beau-
coup privés, Connexions va permettre une 
vraie ouverture sur les Essarts, Surieux, 
les Granges et le centre-ville. De nom-
breux emplois seront aussi créés autour 

d’un campus sport-santé, 
d’un hôtel et d’autres acti-
vités innovantes. Avec une 
large végétalisation et des 
aménagements concer-
tés au sein de la Fabrique 
citoyenne, c’est bien l’en-
semble du quartier qui 
profitera d’une nouvelle 
dynamique et d’une image 
valorisée. 
Je me réjouis d’ailleurs de 
l’adoption à l’unanimité à la 

Métropole de ce projet ambitieux, qui bé-
néficiera à toute la ville par l’emploi créé et 
les nouvelles recettes pour notre budget. 

En conclusion, quels souhaits formu-
lez-vous pour cette année 2022 ?

Au delà de vœux de bonne santé, je sou-
haite que chaque Échirollois-e puisse trou-
ver, ou retrouver, auprès de sa famille, de 
ses proches, de sa commune, les soutiens 
nécessaires à une vie plus sereine, plus 
heureuse, plus libre.
Je souhaite également qu’une améliora-
tion durable des conditions sanitaires nous 
permette à nouveau de nous rencontrer, 
d’échanger, pour construire ensemble la 
vie de notre cité. 
Bonne année 2022 à toutes et tous.

 Propos recueillis par JB

Les Assises ont été l'occasion 
de nombreux échanges avec 
les habitant-es.

“Capitale verte  
européenne :  

une reconnais-
sance pour 
Échirolles”

Renzo Sulli
Maire d’Échirolles
Vice-président de Grenoble-Alpes Métropole

Une formidable 
énergie à investir 
pour l’avenir
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11 NOVEMBRE

Échirolles a commémoré 
le 103e anniversaire de 
l’Armistice du 11 novembre 
et a rendu hommage à 
tous les morts pour la 
France. Un défi lé et une 
cérémonie particulièrement 
vivants avec, notamment, 
la participation d’élèves de 
l’école Marat.

4

30 NOVEMBRE - 
2 DÉCEMBRE

Le festival Remue-Méninges, 
organisé par l’association des 
Enjeu-Pionniers de France et 
un collectif de partenaires, 
a émerveillé les jeunes avec des 
expériences pédagogiques qui 
rendent les sciences accessibles 
et ludiques !

17 NOVEMBRE

À quelques jours de la 
Sainte-Catherine, où tout 

bois prend racine, les élèves 
de l’école David ont planté 
des arbres et arbustes aux 

abords du plateau sportif et 
du cheminement piéton dans

le cadre de la transformation 
du site en îlot de fraîcheur.
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4 DÉCEMBRE 

11 couples ont célébré 
cette année leurs noces 

d’or, 50 ans de mariage, lors 
de la traditionnelle cérémonie 

organisée par la Ville. Un temps 
convivial apprécié par toutes et 
tous après l’annulation de celui 

de 2020 pour cause de crise 
sanitaire.
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2 DÉCEMBRE

Les illuminations de 
Noël ont été allumées 
progressivement dans 
toute la ville. En tout, 
400 motifs ont été posés par 
la Régie de quartier Pro’pulse. 
Parmi les nouveautés, le cours 
Jean-Jaurès a été entièrement 
habillé d’une trentaine de 
nouvelles décorations.

11 DÉCEMBRE

Le père Noël a retrouvé le 
marché de Noël d’Échirolles !
Pendant que les plus petit-es lui 
glissaient leur liste de cadeaux à 
l’oreille, les plus grand-es ont pris 
plaisir à faire leurs emplettes 
auprès des 85 exposant-es.
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Début novembre, les habitant-es des quartiers 
Ouest étaient convié-es à une première réunion 

d’information sur le projet de création d’une 
épicerie sociale et solidaire sur le secteur.

En juin 2021, les représentant-
es des associations du Collectif 
pour le droit à l’alimentation 

avaient été invité-es à participer à 
un atelier d’intelligence collective. 
L’idée de créer une épicerie sociale 
avait alors émergé. Une idée qui a 
commencé à prendre forme avec 
la première réunion d’information 
sur la création d'une de ces struc-
tures sur le secteur Ouest. 
“Nous sommes là pour répondre à une 
demande, expliquait Yacine Hamidi, 
adjoint à la dynamique citoyenne 
des Maisons des habitant-es, à l'inno-
vation sociale et à l'économie sociale 
et solidaire. Il y a une volonté forte sur 
ce secteur de créer une épicerie sociale 
et solidaire à laquelle nous croyons. 
Nous sommes là pour vous aider à po-
ser les premiers jalons”. Une volonté 

traduite par une forte participation 
habitante – plus d’une quarantaine 
ont répondu présents – et des pro-
positions tous azimuts : Quels seront 
les horaires et jours d’ouverture ? 
L’épicerie travaillera-t-elle avec des 
producteurs locaux ? S’appuiera-t-
elle sur le bénévolat ? Des questions 
qui témoignent de l’enthousiasme 
des habitant-es et auxquelles il fau-
dra répondre.
“Il y a un travail à faire collective-
ment, étape par étape. Ce sera à vous 
de décider du modèle que vous sou-
haitez, le plus adapté aux besoins 
des habitant-es du secteur”, concluait
Yacine Hamidi. Il n’y a plus qu’à !  

 LJSL

SOLIDARITÉ

Comment 
participer ?
Un comité de pilotage composé 
d’habitant-es a été constitué 
pour défi nir les objectifs, les 
valeurs et les axes du projet ; 
la Maison des habitant-es La 
Ponatière se positionnant en 
tant qu’accompagnateur. Trois 
commissions thématiques 
sur les aménagements, 
l’approvisionnement et le 
fonctionnement ont aussi 
été mises en place. Le comité 
de pilotage se réunira tous 
les trois mois, prochain 
rendez-vous en février ; les 
commissions thématiques une 
fois toutes les six semaines.
Plus d’infos : MDH La 
Ponatière, 04 76 23 36 72. 

UNE ÉPICERIE 
À CRÉER
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Plus d’une quarantaine 
d’habitant-es ont 

participé à la première 
réunion d’information 

sur le projet, preuve 
de l’engouement 

qu’il suscite.
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Le projet de réaménagement 
du secteur gare a été présenté 
en réunion publique mi-no-

vembre. Faisant partie de Grandalpe, 
il va modifi er la structure du quartier 
et son rôle.“Il sera le chaînon man-
quant entre le centre-ville et la Ville 
Neuve”, dit Christophe Romero, direc-
teur adjoint à la Ville durable.
La gare, tout d’abord, en accueillant 
d’ici 2025 le futur RER métropolitain, 
formera avec le tram et d’autres in-
frastructures un vrai “pôle de mo-
bilité”. Le quai nord s’ouvrira sur un 
parvis donnant accès au pont de 
l’avenue des États-Généraux, à la rue 
de Provence et au projet Connexions
porté par l’opérateur Linkcity. Ce nou-

vel aménagement est pensé pour
“connecter les quartiers et les habi-
tants, créer un lieu de brassage entre 
habitants et salariés travaillant sur 
site”, poursuit Christophe Romero.
Traversé par des mails arborés, il 
doit accueillir des bureaux, des loge-
ments en nombre limité, des héber-
gements, des commerces, des ser-
vices et un campus Sport-santé. “Un 
quartier qui vivra la semaine et les 
week-ends”, décrit l’urbaniste. Ce lieu 
de vie devrait attirer de nouveaux 
emplois, en plus des 1 200 salariés 
d’Atos rassemblés dès 2022 dans un 
campus qui hébergera un labora-
toire d’intelligence artifi cielle. 
Connexions permettra aussi de 

(re)connecter les habitant-es à la 
nature. “C’est un projet qui porte un 
haut niveau d’ambition en matière 
de transition écologique et d’adap-
tation au changement climatique”, 
estime Christophe Romero. En plus, 
d’une végétalisation massive, d’une 
proportion importante d’espaces en 
pleine terre, de bâtiments énergé-
tiquement performants, ce site ac-
cueillera une ferme urbaine sur les 
toits et une micro-forêt. Un engage-
ment qui a conduit la Métropole, la 
Ville et les partenaires à candidater 
à l’appel à manifestation d’intérêt 
“Démonstrateurs de la ville durable”.
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En mettant les échanges entre populations et 
le défi  environnemental au cœur de ses intentions, 

le projet d’aménagement du secteur de la gare 
va radicalement transformer cette partie de la ville.

NAISSANCE 
D’UN QUARTIER

SECTEUR GARE
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Un aménagement 
possible du 
quartier de 
la gare.



G
R

A
N

D
 A

N
G

LE

8

G
R

A
N

D
 A

N
G

LE

Les premières Assises 
du mandat se sont 

déroulées le mardi 23 
novembre à la salle 
des fêtes sous une 

forme renouvelée et 
innovante. De quoi 
lancer pleinement 
la dynamique de la 

Fabrique citoyenne.

ASSISES D’ÉCHIROLLES

Cela faisait longtemps… “Quatre 
ans déjà” comme l’a rappelé 
le maire Renzo Sulli – depuis 

le 30 novembre 2017 pour être pré-
cis, date des 9es Assises de la Ville 
– qu’habitant-es, élu-es et techni-
cien-nes n’avaient pu se réunir pour 
“faire un point sur la dynamique et 
les projets qui préparent la ville de 
demain, parler de vous, de votre vie et 
de comment nous pourrons continuer 
à œuvrer ensemble pour le bien vivre 
à Échirolles”. La faute à la période 
sanitaire, à ses confi nements et res-
trictions, “qui nous ont grandement 
freinés dans nos envies de se rencon-
trer”. Alors, “quel plaisir de se retrou-
ver pour ce premier grand temps ci-

toyen et démocratique du mandat”, 
se réjouissait le maire.
Un plaisir visiblement partagé par 
les habitant-es, venu-es en nombre 
à cette soirée. Des habitant-es qui 
ont pu apprécier “de nouvelles 
formes de participation, plus contri-
butives et inclusives”, comme l’expli-
quait en clôture Amandine Demore, 
première adjointe à la démocratie 
locale et à la Fabrique citoyenne. 

Entre-temps, ils ont déambulé à 
travers cinq espaces thématiques 
et 23 ateliers pour se renseigner 
auprès des élu-es et des services, 
découvrir des initiatives, s’engager 
à participer...
À l’image de Lucille, secrétaire dans 
une association, qui y participait 
pour la première fois. “J’ai été sur 
les stands consacrés au budget par-
ticipatif, aux 16 ans et au renouvel-
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LA PARTICIPATION LA PARTICIPATION 
SE FABRIQUESE FABRIQUE
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lement urbain. Je pense m’inscrire 
sur au moins un sujet et en parler 
à mon entourage”, confi ait-elle. 
Franck, Échirollois depuis 50 ans, 
membre de diverses associations, 
n’était, lui, pas encore inscrit. “Mais 
je vais y aller”, assurait-il. “C’est im-
portant de montrer que les citoyens 
sont concernés. On doit être pré-
sents, aujourd’hui comme demain, 
pour poursuivre le partenariat avec 

la Ville. Il y a la volonté de parta-
ger l’information, c’est intéressant, 
à voir ce que ça va donner.” Même 
esprit d’ouverture chez Xavier et 
Christiane, de l’association du 
Vieux Village : “Nous avons décou-
vert des choses, c’est intéressant. On 
verra ce qui en découlera.”
Ce qui en découlera, c’est déjà, dans 
un premier temps, la réactualisa-
tion de la charte de la participation 

401
personnes ont participé 
à la soirée des Assises, 
où 23 ateliers étaient 
proposés

LA PARTICIPATION 

“Le concept 
de Fabrique 

citoyenne peut 
se traduire par 
des initiatives 
concrètes qui 

améliorent la vie 
de chacun-e”

citoyenne, dont la dernière mou-
ture date de… 2017 ! “Le temps 
est venu de lui donner un coup de 
jeune”, résumait le maire. 
Puis place à la poursuite de la 
construction de la Fabrique ci-
toyenne. “Nous voyons ce soir que 
ce concept de Fabrique peut se tra-
duire par des initiatives concrètes 
qui améliorent la vie de chacune et 
chacun”, concluait la première ad-
jointe Amandine Demore, avant de 
dévoiler son logo. Rendez-vous en 
juin prochain, pour une nouvelle 
étape de construction de la parti-
cipation à Échirolles. 

LJSL
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12 800
bulbes de tulipes ont été 

plantés durant l'automne. 
Elles embelliront la commune 

durant plusieurs années.

[2]   ÉCOLE 

PREMIÈRE 
INSCRIPTION
Si votre enfant effectue sa première rentrée 
en maternelle en 2022, vous avez jusqu’au 
31 janvier pour l’inscrire. Pour ce faire, vous 
devez compléter, signer et retourner en 
mairie la demande à retirer à l’accueil de 
l’hôtel de ville, dans les structures petite 
enfance ou téléchargeable sur le site de 
la Ville. Une fois la demande validée, un 
courrier vous précisera l’école d’affectation 
et vous pourrez prendre rendez-vous avec 
le directeur ou la directrice pour effectuer 
l’admission de votre enfant. 
Contact : Pôle éducation, en mairie, 
de 13h30 à 17h, 04 76 20 46 56.

[3]   BOXE

LUISETTO 
À WEMBLEY
Fin novembre, Jorick Luisetto, le boxeur 
d’Échirolles boxe, a disputé un combat en 
Angleterre, à la SSE Arena de Wembley, 
l’un des temples de la boxe. Il a été battu 
aux points par le champion du monde 
de la fédération IBF des welters (- de 
66 kg), l’anglais Florian Marku. “Une 
très belle opportunité et une expérience 
exceptionnelle” devant 13 500 spectateurs 
et les caméras de Sky Sports, selon son 
entraîneur Saïd Belhadj. Une expérience 
que le boxeur et son staff rêvent de revivre !

[1]   CITÉ PLURIELLE

RENDEZ-VOUS 
EN MARS
L’édition 2022 de Cité Plurielle est 
programmée samedi 19 mars, à La Rampe, 
sous l’intitulé 10h contre le racisme et 
pour l’Égalité. Échirolles à la croisée des 
cultures, thème des éditions 2020 et 2021 
– reportées pour cause de crise sanitaire 
– a été unanimement reconduit par le 
Collectif œuvrant chaque année à la 
réussite de ce rendez-vous.

CARNALIGHT
Le Carnaval de la Ville Neuve, organisé par la MJC Desnos avec ses 

partenaires, se tiendra le samedi 26 février, de 17h à 21h. Une 
déambulation festive et lumineuse se prépare. 

DON DU SANG
La prochaine collecte à Échirolles, organisée par l’association Le sang 

pour tous, aura lieu le mercredi 26 janvier, de 8h30 à 12h 
et de 16h à 19h45, à la salle des fêtes.



Cité Échirolles N°394 / Janvier Février 2022

FL
A

SH

11

[4]   CROIX-DE-VÉRINES

DÉBUT DES 
TRAVAUX
Le chantier du futur parc Croix-de-
Vérines a démarré début décembre 
avec l’installation des barrières et de la 
base de vie au nord-est, et les premières 
interventions de dépose des enrobés 
et des éléments en béton. Les travaux 
d’aménagement débuteront véritablement 
en janvier avec le remodelage du lieu, puis 
la plantation d’un maximum de végétaux 
avant fi n mars. Pas moins de 160 arbres 
et cépées, 400 m² de plantes vivaces et 
800 m² d’arbustes sont ainsi prévus pour 
créer un nouvel îlot de fraîcheur en cœur 
de ville, en plus de celui sur le site de l’école 
Marcel-David, livré en janvier, et des parcs 
existants. Les travaux se poursuivront 
jusqu’à l’été avec la réalisation de 
cheminements, d’une placette, d’une piste 
d’athlétisme et l’installation de jeux pour 
enfants de tous âges. Ouverture prévue 
en juillet.

[5]   VIOLENCES CONJUGALES

LOGEMENTS À 
DISPOSITION
La Ville a signé une convention pour la 
mise à disposition de trois logements pour 
héberger des femmes, avec leurs enfants, 
victimes de violences conjugales. Le maire 
Renzo Sulli a souligné sa “satisfaction de 
voir aboutir cette décision de proposer 
des logements aux femmes victimes de 
violences et de travailler avec l’association 
Solidarité femmes Milena, qui a un savoir-
faire reconnu”. Alice Santin-Janin, directrice 
de Solidarité Femmes Milena, a exprimé 
son émotion : “Cette convention est un acte 
fort et important. Je suis émue du geste de 
la Ville d’Échirolles pour ces logements et 
de la qualité de la convention.” Un autre 
hébergement d’urgence a été refait par 
la Ville à destination du CCAS. Ce sont 
95 000 euros qui ont été investis par la Ville 
pour aider les personnes en diffi culté.

[4]
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Nouvellement installée au cœur du secteur Ouest, 
l’association Soléeo pourrait créer plusieurs 

dizaines d’emplois sur le territoire. 

EMPLOI
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L’ association Soléeo (Solida-
rité pour l’emploi Échirolles 
Ouest) a inauguré ses nou-

veaux locaux, situés au 2, rue Picas-
so, en novembre. Une adresse qui lui 
permettra de“rapidement démarrer 
son activité après son habilitation”, 
a noté le maire Renzo Sulli lors de 
l’inauguration. 
En eff et, si sa candidature au projet 
Territoires zéro chômeur de longue 
durée (TZCLD) est acceptée, l’asso-
ciation deviendra une entreprise à 
but d’emploi (EBE).“Son objectif est 
avant tout de créer des emplois du-
rables, en CDI, afi n de remettre sur 
les rails des personnes privées d’em-
ploi de longue durée”, décrit la direc-
trice de Soléeo, Claire Dupin. “L’idée 
est que tout l’argent qui sert à fi nan-
cer le chômage, le RSA et les aides so-

ciales soit redirigé vers de la création 
d’emploi”, ajoute Loëva Labye, cheff e 
de projet TZCLD pour la Métropole, 
qui soutient le projet avec la Ville et 
les partenaires de l’emploi.
Concrètement, les territoires habi-
lités à suivre cette expérimentation 
reçoivent une contribution directe 
de l’État, qui permet de recruter 
des personnes sans travail. “L’entre-
prise embauchera sans sélection, 
la seule condition est d’être privé 
d’emploi depuis plus d’un an et d’ha-
biter le quartier”, informe Georges 
Van Billoen, le nouveau président 
de l’association.“Grâce à leurs com-
pétences, leurs appétences et leur 
connaissance fi ne du territoire, ces 
personnes identifi ent avec les ha-
bitants des besoins qui ne sont pas 
déjà remplis par le secteur public 

ou privé. Le but n’est pas de rentrer 
en concurrence avec une activité qui 
existe déjà. À partir de là, on crée 
une activité et de l’emploi”, précise 
Nicole, bénévole de Soléeo.
Soléeo projette de créer 25 emplois 
équivalents temps plein par an. 
Le projet durant cinq ans, c’est au 
moins 125 postes équivalents temps 
plein qui pourraient voir le jour sur 
le secteur Ouest. “Ces emplois vont 
créer une dynamique économique 
sur le territoire. Au bout du compte, 
c’est bien plus d’emplois qui pour-
raient émerger”, conclut Loëva La-
bye. L’habilitation est attendue pour 
fi n janvier.

BS

SOLÉEO DANS LES 
STARTING BLOCK

Lors de l’inauguration 
des nouveaux locaux 
de Soléeo, les membres 
de l’association, 
habitant-es et acteurs-
trices politiques 
de la Ville et de la 
Métropole ont rappelé 
la pertinence du projet 
pour le secteur Ouest.



Cité Échirolles N°394 / Janvier Février 2022

FO
C

U
S

13

Georges 
Van Billoen
PRÉSIDENT DE SOLÉEO

Qu’est ce que Territoires 
zéro chômeur de longue 
durée ?
“C’est un projet imaginé par 
plusieurs associations de 
solidarité, dont ATD Quart-
Monde et Emmaüs, qui vise 
à montrer qu’il est possible, 
sur de petits territoires, 
de créer du travail pour des 
personnes privées d'emploi, 
sans surcoût signifi catif 
pour la collectivité. 
L’expérimentation, qui 
a démarré en 2016,
part de trois constats : 
premièrement, tout le 
monde est employable 
et peut apporter quelque 
chose à la société. 
Deuxièmement, il y a 
du travail ; le secteur 
marchand ne peut pas 
répondre à tous les besoins
et troisièmement, ce n’est 
pas l’argent qui manque. 
Le chômage coûte des 
dizaines de milliards par 
an à la société. Quand on 
met ces trois équations 
ensemble, on obtient la 
solution suivante : s’il y a du 
travail, créons des emplois ; 
s’il y a des personnes privées 
d’emploi, donnons leur du 
travail, et s’il y a de l’argent, 
alors détournons-le pour 
fi nancer ces emplois et non 
plus le chômage.”

Un pied-à-terre pour décoller
En s’installant dans l’ancienne Maison de l’égalité femmes-hommes 
(transférée depuis au 12, avenue des États-Généraux, NDLR), Soléeo fait 
un pas de plus vers son habilitation au projet Territoires zéro chômeurs de 
longue durée, comme l’explique Pierre Labriet, adjoint de la Ville et porteur 
du projet : “Pour que le dossier de candidature soit prêt, il faut que l’association 
ait une directrice, un président, mais aussi des locaux et de la place, car si ça 
part, ça part tout de suite : on embauche !”
Les membres de l’association ont déjà plusieurs projets d’activités à dévelop-
per dans les 260 m² de locaux mis à disposition par la Ville : des services aux 
habitant-es, des formations sur les outils numériques, la transformation de 
déchets végétaux, un service d’autorénovation de bâtiments, un service de 
préparation des voitures Citiz, un atelier de réparation de cycle ou encore 
de réemploi de jouets.

Zoom sur Territoires zéro 
chômeur de longue durée

©
 B
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125
emplois crées

environ

5 ans
La durée de 

l’expérimentation

600 
personnes potentiellement touchées

sur le secteur Ouest d’Échirolles

1 800 euros
La contribution directe de l’État 
par personne recrutée environ
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Manon
Billard

L’ATTRAPE-LUMIÈRE

Passionnée de photo depuis ses jeunes années, Manon 
Billard a suivi son instinct pour devenir photographe. Son 

travail vient d’être reconnu par les portraitistes de France. 
Coup de projecteur sur une jeune femme pleine de talent.

Quelques spots, un fond noir, un autre blanc ont suffi à 
transformer l’appartement de Manon en studio photo. “J’ai-
merais avoir plus de matériel pour faire plus de choses”, 
confesse la photographe. En décrochant en octobre le titre 
de Portraitiste de France, elle prouve pourtant que les équi-
pements ne font pas le talent. Décernée par la Fédération 
française de la photographie et des métiers 
de l’image, cette récompense distingue 
le travail des photographes sur un panel 
d’images et plusieurs thèmes. “C’est une 
reconnaissance, se réjouit la jeune femme, 
ça me rassure dans mon choix d'orienta-
tion.” Manon ne se destinait pas à être 
photographe : “C’était une passion, je ne 
me souciais pas de ce que j’allais en faire.”
La question, “Depuis quand date-t-elle ?”, 
la laisse perplexe : “Hum... depuis toujours, 
je crois.”
Petite, elle mémorise ses leçons en les visua-
lisant et joue avec un appareil pour enfants. 
Plus tard, elle investit le compact familial pour prendre ses 
premiers clichés. Si bien qu’à 14 ans, ses parents lui offrent 
son premier boitier photo. “un petit réflexe Olympus”
qu’elle amène partout, en grandes vacances, comme pour 
la moindre balade. “Je tannais mes parents pour aller se 
promener et pouvoir faire des photos”, se souvient-elle. La 
photographe en herbe prend surtout des paysages : “Pas de 
portrait, j’étais trop timide pour demander aux personnes 
de poser !”
La question de transformer sa passion en métier se pose 
après le bac. Elle commence par un stage chez un profes-

sionnel pour “être sûre de [son] choix”. Elle découvre alors 
la photo de studio, le portrait et la gestion d’entreprise 
qu’implique le fait d’être indépendant. “J’ai réalisé que 
c’était possible de vivre de la photo et que je me sentais 
bien dans ce métier.” Un appareil photo professionnel 
au bras, elle enchaîne avec une formation chez Harcourt 

Paris, “le studio des studios”, célèbre pour 
ses portraits de célébrités en noir et blanc. 
“J’ai adoré le travail autour des lumières. 
C'est là que j'ai compris que je voulais faire 
du studio.” Elle s’installe ainsi comme photo-
graphe, tout en continuant à se former. 
“En photo, rien n’est acquis, il y a toujours 
de nouvelles techniques à apprendre pour 
proposer de nouveaux styles d’images et 
nourrir sa créativité.”
Son activité se développe par le bouche-
à-oreille. Au-delà du travail sur la lumière, 
elle apprécie les liens qu’elle noue avec ses 
clients : “Les gens ont souvent un peu peur 

du photographe. Je leur dis que ce n’est pas à eux de poser, 
mais à moi de les mettre en valeur. La clé, c’est la confiance.”
Elle prend des photos de famille, de grossesse, d’enfants. 
“J’apprécie ce rapport à l’intime. Je suis là pour témoigner 
des moments importants de leur vie. Je suis une peu une 
passeuse de souvenirs.” Son prix n'est qu'un premier pas, 
Manon envisage déjà de participer à d’autres concours.

 BS

Dates Clefs

2007
Premier appareil photo

2017
Lancement de son studio

2021
Titre de Portraitiste 
de France
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“J’apprécie 
ce rapport à 

l’intime. Je suis 
une peu une 
passeuse de 
souvenir.”
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Les enjeux d’éthique, d’inclusion, d’accès aux droits 
et d’empreinte écologique du numérique sont 
aujourd’hui très prégnants. Et la Ville vise une 

politique ambitieuse sur ces sujets.

STRATÉGIE NUMÉRIQUE

MODERNE
ET ÉTHIQUE

D evenus des incontournables 
dans le quotidien et les rap-
ports sociaux, les usages 

du numérique ont profondément 
changé les modes de vie. Leur om-
niprésence impose une stratégie 
globale, transversale, qui vise à la 
fois une facilité d’utilisation accrue 
pour les citoyen-nes, et un question-
nement des outils et moyens mis 
en œuvre au sein de l’institution. 
Il s’agit d’aller vers la modernisation 
du service public, sans qu’il ne rem-
place la relation humaine. Il s’agit 
aussi de développer une politique 
éthique autour des logiciels libres 
ou de la question de la protection 
des données, en intégrant les habi-
tant-es dans ces démarches. Il s’agit 
encore de développer une politique 
vertueuse et écologique autour des 
outils, en facilitant la réparabilité et 
le réemploi. Une stratégie dévelop-
pée dans le schéma directeur 2021-

2026, voté à l’unanimité en conseil 
municipal.

RÉDUIRE LES INÉGALITÉS

Cette croissance du numérique 
a cependant renforcé les inégali-
tés. Un besoin d’accompagnement, 
dans l’accès et l’utilisation de ser-
vices en ligne est nécessaire pour 
rendre le numérique au service de 
toutes et tous. Avec quatre conseil-
ler-ères numériques, nouvellement 
en place, au service des habitant-es 
et des associations, la Ville se dote 
de moyens pour aller vers les usa-
ger-ères. Mais l’ambition ne s’arrête 
pas là ! Échirolles souhaite mettre 
en place des aides matérielles, me-
ner un travail avec les bailleurs et 
les opérateurs pour un accès à tarif 
réduit à la connexion internet ou 
encore apporter une assistance lo-
gicielle à distance.

En s’appuyant sur le diagnostic réa-
lisé en 2020 et 2021 par un cabinet 
spécialisé dans la mise en œuvre 
de la transformation numérique, la 
Ville a mis toutes les chances de son 
côté pour réussir la modernisation 
de l’administration.
Des actions qui passeront par une 
attention particulière à l’utilisa-
tion des logiciels libres. Signataire 
de la charte des logiciels libres de-
puis 2014, lauréate du niveau 4 du 
label Territoire numérique libre, 
avec la meilleure première candi-
dature, Échirolles met les questions 
d’éthique et de souveraineté numé-
rique au cœur de son action pour 
une utilisation raisonnée des res-
sources informatiques. Une mise 
à l’humain du numérique, plus 
conforme aux valeurs du service 
public.

MB

©
LJ

SL
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conseiller-ères 
numériques pour 
vous aider

3 conférences lors de la 
Semaine du numérique 
libre

Échirolles mène une stratégie 
transversale qui vise à un 
numérique plus humain, plus 
éthique, en accord avec les 
valeurs du service public.

1 re  
meilleure première 
candidature au
label Territoire 
numérique libre

4
© LJSL

©
LJ
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NUMÉRIQUE

Pascal
Kuczynski
DÉLÉGUÉ GÉNÉRAL
DE L'ADULLACT

“L’Adullact (Association des 
Développeurs et Utilisateurs 
de Logiciels Libres pour 
les Administrations et les 
Collectivités Territoriales, 
NDLR) a décerné à Échirolles 
le label Territoire numérique 
libre. Elle a eu le niveau 4 sur 
5, ce qui est très rare pour 
une première candidature. Il 
récompense l’implication des 
collectivités dans l’utilisation 
et le développement du 
logiciel libre. Au delà de 
leur gratuité, l’intérêt de ces 
logiciels est que leurs codes 
sources sont ouverts. Or les 
collectivités se retrouvent 
parfois liées à un éditeur 
qui ne développe pas son 
logiciel de la façon souhaitée 
et qu’il est coûteux de 
quitter. Le monde du 
logiciel libre a une autre 
logique, leur plus-value 
repose sur des formations 
et accompagnements 
sur leurs outils. Notre 
fonction est d’aider les 
services informatiques des 
collectivités à retrouver leur 
liberté. Nous animons des 
groupes de travail pour 
faire évoluer ces logiciels, 
finançons le développement 
de logiciels libres, ce qu’une 
collectivité n’a pas les 
moyens de faire seule.” 

P our Saïd Qezbour, conseil-
ler municipal à l'inclusion 
numérique, “l’inclusion nu-

mérique est devenue une urgence 
sociale depuis la décision de dématé-
rialisation des services publics prise 
par l’État et la massification des 
usages numériques avec le confine-
ment”. Une urgence qui s’est encore 
“accélérée” avec la crise du Covid. Ce 
qui en fait aujourd’hui, “le nouveau 
visage des inégalités”.
Afin de lutter contre ces fractures 
numériques qui revêtent des formes 
multiples selon sa situation sociale, 
économique, son genre ou encore 
son âge, la Ville met en place des 
actions à travers le volet éducation 
populaire au numérique, inclusion 
et accès aux droits de sa stratégie 
numérique.

Quatre conseiller-ères numériques 
ont été recruté-es par la Ville et le 
CCAS dans le cadre du Plan de Re-
lance de l’État. Ils interviennent 
dans les bibliothèques, les Maisons 
des habitant-es, la Maison des as-
sociations. Leur mission est “de 
soutenir les habitants dans leurs 
pratiques quotidiennes, de les sen-
sibiliser aux enjeux du numérique 
en développant un usage critique et 
citoyen pour les amener vers l’auto-
nomie”, poursuit Saïd Qezbour.
Une même démarche va être mise 
en place auprès des associations 
pour les aider à créer leur site Inter-
net. Une manière, là aussi, de lutter 
contre les fractures numériques en 
créant du lien.

LJSL

L’inclusion numérique constitue
un volet important de la stratégie 
mise en place par la Ville à travers 
des actions visant à autonomiser

les usager-ères.

L’INCLUSION 
EN ACTIONS

Les conseillers-ères numériques ont 
débuté leurs actions lors de la Semaine 
du numérique libre organisée en 
octobre par la Ville.
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L e numérique n’est pas neutre 
en impact carbone, et avec 
son fort développement, la 

dimension écologique n’est plus 
négligeable. En France, 70 % de 
son empreinte carbone concerne 
le renouvellement des terminaux 
numériques. Il s’agit ainsi du pro-
blème majeur et d’un levier d’ac-
tion essentiel. La Ville d’Échirolles 
s’attelle au sujet à la fois pour facili-
ter la réparation et le réemploi.
Un travail en partenariat avec une 
association échirolloise, à destina-
tion des habitant-es, va permettre 
l’augmentation de la durée de vie 

des équipements par la réparation, 
mais aussi le réemploi. Au sein 
de l’administration, une politique 
volontariste d’achat de matériels 
numériques réparables, comme 
les Fairphone pour la téléphonie 
mobile, va lutter plus effi cacement 
contre l’obsolescence programmée. 
Des ateliers de réparation vont éga-
lement prolonger la longévité des 
terminaux numériques. Enfi n, des 
sensibilisations autour de ces ques-
tions offriront les outils pour mieux 
comprendre les enjeux.

MB

Aurélien
Farge
CONSEILLER 
MUNICIPAL AU 
DÉVELOPPEMENT
DU NUMÉRIQUE

“Il est nécessaire d’abord de 
travailler en transversalité 
car le numérique touche 
tous nos secteurs d’activité : 
action sociale, culture, 
environnement, éducation… 
Il faut également lutter 
contre les fractures 
numériques, qu'elles 
soient liées au genre, à 
des diffi cultés sociales, 
générationnelles, d’accès 
au matériel ou à la 
formation. Agir sur tous 
les leviers en proximité 
c'est notre volonté. Nous 
voulons aussi développer les 
services en ligne pour plus 
d’accessibilité, mais cela 
ne veut pas dire remplacer 
du personnel par des 
outils numériques, bien au 
contraire ! Nous voulons 
saisir les opportunités 
du numérique pour une 
collectivité moderne, 
humaine et accessible. 
D’ailleurs, la Ville fait le 
choix des logiciels libres 
pour être en cohérence 
avec les valeurs d’équité et 
d’éthique du service public. 
L’obtention du niveau 
quatre du label Territoire 
numérique libre et le prix 
de la meilleure première 
candidature montrent 
que la démarche est 
reconnue nationalement. 
Cela récompense le travail 
effectué et encourage pour 
les défi s à venir.”

LA RÉPARABILITÉ 
COMME ATOUT

TRANSITION ÉCOLOGIQUE

INCLUSION NUMÉRIQUE

LES SIX DISPOSITIFS

Accès au matériel

Connexion à Internet

Formation
des habitant-es

Éducation populaire

Assistance
aux usages

Assistance matérielle

©
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1 004
enfants ont découvert 

des expériences scientifiques, 
pédagogiques et ludiques, lors de 
la 19e édition de Remue-Méninges.

[1]   RAM

CONTACTS
Les Relais assistantes maternelles sont 
joignables par téléphone et sur rams@
ville-echirolles.fr pour toute question en 
lien avec l’accueil individuel. Concernant 
une demande d'information sur les modes 
d'accueil en général, contactez le guichet 
unique petite enfance au 04 76 20 99 55, 
les mercredis de 13h30 à 16h30, ou par 
mail à guichetuniqueinfo-petiteenfance@
ville-echirolles.fr

[2]   ÉLECTIONS

MERCI AUX
ASSESSEUR-ES
La Ville a organisé une réception en mairie, 
début novembre, pour remercier les 
assesseur-es mobilisé-es lors des élections 
départementales et régionales de juin. Une 
centaine de citoyen-nes s'étaient porté-es 
volontaires pour tenir les 22 bureaux de 
vote. La Ville leur donne rendez-vous en 
avril pour les élections présidentielles. Les 
personnes qui souhaitent y prendre part 
peuvent se tourner vers le secteur élections 
du service des affaires générales par e-mail 
à elections@ville-echirolles.fr

[3]   STATIONNEMENT

LA VIDÉO 
VEILLE
En place depuis le 18 octobre, la vidéo-
verbalisation est un dispositif pour 
sanctionner les pratiques gênantes et 
dangereuses comme les stationnements 
sur les trottoirs, voies de bus ou en double 
file, ou encore les infractions telles que 
le non-respect des feux tricolores, des 
panneaux stop, du port de la ceinture ou 
le téléphone au volant. Il est aussi rappelé 
que le parvis de La Butte n’est pas un 
espace de stationnement autorisé. Les 
véhicules garés à cet endroit sont donc 
en infraction.

VŒUX DU MAIRE
Les différentes cérémonies des vœux du maire n'auront 

pas lieu en raison de la situation sanitaire.

NUITS DE LA LECTURE
La prochaine édition des Nuits de la lecture à Échirolles se tiendra 
du mardi 18 au samedi 22 janvier sur le thème Aimons toujours, 

aimons encore. Plus d’informations sur echirolles.fr
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[5]   ÉCOLE

ATTENTION 
AU SQUID 
GAME 
Nous sommes alertés par les parents, 
partenaires et professionnel-les de 
l’Éducation, du développement de jeux 
dangereux entre enfants. Ces jeux sont 
inspirés de la série Squid Game, déconseillée
aux moins de 16 ans, diffusée sur Netflix, 
mais que les enfants peuvent découvrir 
sur les réseaux sociaux ou auprès de leurs 
camarades. Les enfants et adolescent-es 
reproduisent les postures violentes et 
radicales dont ils-elles s’imprègnent. Les 
pratiques observées sont contraires au 
cadre de la citoyenneté, de la socialisation, 
du vivre-ensemble, du respect de l’autre 
et aux conditions de l’entrée dans les 
apprentissages. Les familles doivent donc 
être vigilantes. Si vous pensez que votre 
enfant y a été confronté-e, si vous êtes 
inquiet-es, si vous souhaitez témoigner, 
demander conseil ou être soutenu-e, 
adressez-vous aux services de l’éducation, 
de la prévention et du CCAS.

[4]   RECENSEMENT 2022

DU 20 JANVIER
AU 26 FÉVRIER
Le recensement de la population n’a pas 
pu avoir lieu en 2021 à cause de la crise 
sanitaire. Il se déroulera cette année du 
20 janvier au 26 février. Il concernera 8 % 
de la population, tirés au sort par l’Insee, 
soit 177 adresses et 1 431 logements sur 
la commune. Sept agents recrutés par la 
Ville, recenseront près de 200 logements 
en moyenne. Ils seront munis d’une carte 
officielle signée par le maire, avec leur 
photo, nom et prénom. Des affiches seront 
apposées dans les halls d’immeuble et 
un courrier distribué aux habitant-es 
concerné-es. Cette année, le recensement 
sur Internet sera privilégié pour limiter les 
contacts. Il représente environ 60 % des 
réponses. Les agents pourront déposer 
une notice avec les codes Internet dans les 
boîtes aux lettres.
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Si vous habitez le secteur Ouest, vous l’avez 
peut-être déjà croisée ces dernières semaines. 
Depuis novembre, Maroua occupe le poste 
“d’adulte relais” au sein du CCAS de la Ville. 
Elle est chargée de faire connaître au plus 
grand nombre – aux personnes durablement 
privées d’emploi notamment – la démarche 
portée depuis plusieurs années sur le quar-
tier par le collectif Territoire zéro chômeur 
de longue durée (TZCLD). Une mission qui lui 
tient tout particuliè-
rement à cœur. “Il y a 
environ 600 personnes 
privées d’emploi sur 
Ouest. L’objectif est 
de leur proposer une 
opportunité de reprise 
d’activité”, explique 
Maroua. Pour ce faire, 
seuls deux critères 
sont nécessaires : rési-
der depuis au moins 
six mois sur le secteur 
et être privé d’emploi 
depuis au moins un an. 
“C’est un nouveau modèle économique, innovant, 
qui inverse la logique traditionnelle de l’emploi 
en partant des besoins non-couverts et utiles 
aux habitants sur le territoire, mais aussi de 
l’expérience, des savoir-faire et des souhaits des 
personnes. C’est ce qui est intéressant”, poursuit 

“Un nouveau 
modèle 

économique 
qui inverse 
la logique 

de l'emploi”

Maroua
Hachani

À LA RENCONTRE DE L’EMPLOI

Claire Laury
ASSESSEUR DE FILLE EN PÈRE 

Sa jeunesse a détonné dans l’assemblée des 
assesseur-es réuni-es en mairie pour la récep-
tion donnée en leur honneur. À tout juste 
20 ans, Claire Laury cumule déjà deux expé-
riences d’assesseur sur la commune. “Quand 
j’étais petite, j’adorais aller avec mon père voir 
le dépouillement des votes. J’avais l’impression 
d’être au cœur des événements, se souvient la 
jeune Échirolloise. Mais je croyais qu’il fallait 

travailler à la mairie 
pour être assesseur !”. 
Pour les dernières élec-
tions municipales, elle 
a 18 ans. Ayant posé 
son nom à la fi n d’une 
liste, on lui demande 
de venir aider dans un 
bureau de vote. “J’avais 
très peur de faire une 
erreur et que cela 
annule le vote, mais 
tout s’est bien passé. 
Il suffit d’être très à 
l’écoute des instruc-
tions car les choses ne 
sont pas intuitives.” 
Claire avoue avoir 
même passé un bon 
moment : “On se sent 
utile, on est remercié. 

Si il n’y a pas d’assesseur, il n’y a pas de vote. 
Puis on rencontre des gens, ça ouvre sur la vie 
de la commune”, constate-t-elle. 
En 2021, l’étudiante en 2e année de bio-chimie 
sort la tête des cours quand son père l’interpelle 
sur le manque d’assesseurs pour les élections 
régionales et départementales. “Je me suis 
naturellement manifestée. J’étais plus déten-
due pour ce scrutin, mais il manquait encore 
des assesseurs pour le second tour.” Elle pousse 
alors son père à rejoindre les volontaires et... 
“On a fait le dépouillement ensemble !”.

 BS
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“On se sent 
utile, on est 

remercié 
(...) Puis on 
rencontre 

des gens, ça 
ouvre sur 
la vie de la 
commune”
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la jeune femme. Si la candidature d’Échirolles 
est retenue et que l’entreprise à but d’emploi 
que préfi gure actuellement l’association Soléeo 
(lire page 12-13) est créée, “une nouvelle dyna-
mique se mettra en œuvre”, assure-t-elle. Alors 
si vous avez l’occasion de la croiser, n’hésitez pas 
à la solliciter...

 LJSL

Contact : m.hachani@ville-echirolles.fr

Licencié à Échirolles badminton, Baptiste, 20 
ans, est aussi Première classe au 7e bataillon 
des chasseurs alpins. Une passion sportive 
et un engagement militaire qu’il a uni lors du 
championnat de France de l’armée de terre, 
fi n octobre, duquel il a ramené une médaille 
de bronze au terme d’une très bonne compéti-
tion. “J’ai été surpris de mon niveau”, se réjouit 
Baptiste, qui compte plus de 10 ans de badmin-
ton derrière lui. “J’étais en mission en Guyane de 
mai à fi n septembre. À mon retour, mon batail-
lon m’a mis en situation confortable et j’ai été 
épaulé par les bureaux des sports, logistique 
et fi nancier. Ça m’a aidé à me mettre totale-
ment à fond.” Un support essentiel pour une 
prestation qui n’est pas passée inaperçue. “Les 
sélectionneurs de l’équipe de France militaire 
m’ont remarqué en vue des Championnats de 
France interarmées, c’est une fi erté. Quand on 
entend cela, on se dit qu’on a réussi en montrant 
quelque chose. En plus, ça fait des années 
qu’un chasseur alpin n’était pas monté sur le 
podium �!” Baptiste a ce cœur de se battre pour 
les autres. Une aptitude qu’il démontre par son 
engagement et qu’il défend à tous les niveaux. 
“J’ai deux objectifs dans mes loisirs : faire rayon-
ner mon bataillon et Échirolles badminton.”
Missions accomplies !

 MB

1re classe
Baptiste

UN ENGAGEMENT SANS FAILLE
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“Il a ce cœur de se 
battre pour les autres, 

un engagement qu'il 
défend à tous les 

niveaux”
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La programmation de La Rampe-La Ponatière laisse place à 
des spectacles pour tous les âges, à partager en famille. Une 

volonté qui s’appuie aussi sur des actions de médiation. 

LA RAMPE-LA PONATIÈRE

LES SPECTACLES
À VIVRE EN FAMILLE
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C ette année encore, La Rampe-
La Ponatière fait la part belle 
aux spectacles familiaux et 

jeune public afi n de permettre l’ac-
cès du spectacle vivant à toutes et 
tous. Une idée-force dont le Pass 
tribu témoigne. À travers des pro-
positions pour tous les âges, il invite 
les spectateur-trices à venir assister 
en groupe à des représentations. À 
l'image de Sous la neige, de la com-
pagnie Les bestioles, dimanche 23 
janvier, une poésie visuelle et so-
nore, accessible à partir de 1 an !
Mais au delà de sa programmation, 
La Rampe-La Ponatière met en place 
des actions de médiation et de sensi-
bilisation. Des liens qui s’établissent 
avec les structures petite enfance, 
les écoles élémentaires, collèges et 

lycées. Des portes d’entrée maté-
rialisées par des séances scolaires 
ou des ateliers avec les artistes.
Autour de la création Lux, de la 
compagnie La Vouivre, le projet 
Parcours colorés a été réalisé avec 
la Maison des écrits et Évade. Des 
élèves du scolaire, du périsco-
laire et de l’extrascolaire de l’école 
Jean-Moulin se sont rendus à des 
représentations, ont participé à 
des ateliers de danse, d’écriture et 
de sensibilisation au spectacle. Des 
temps qui continueront jusqu’au 
vacances de février et aboutiront 
à des restitutions, dont la création 
d’un livre. 
Mais les actions autour des spec-
tacles ne s’adressent pas qu’aux 
scolaires. En témoignent les avant- 

propos, les rencontres avec les 
artistes ou l’action intergénéra-
tionnelle menée l’été dernier avec 
l’artiste Denis Plassard, renouvelée 
cet été, en lien avec le pôle géron-
tologie et la Maison des habitant-es 
Village Sud. Une manière de rentrer 
dans les univers enchanteurs du 
spectacle vivant.
Et si vous cherchez des univers à 
partager en famille, allez voir du 
côté de Dans le détail, le jeudi 3 fé-
vrier, un Cluedo dansé, dès 8 ans, 
par la compagnie Propos. Vous pou-
vez aussi lorgner vers le spectacle 
musical Chaque jour une petite vie, 
le dimanche 6 mars, dès 3 ans, par 
la compagne Méli Mélodie.

MB

Avec Dans le détail,
Denis Plassard invite les 

spectateur-trices à se changer 
en enquêteur-trices dans 

une forme de Cluedo dansé 
interactif !
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Denis
Plassard
CHORÉGRAPHE DE LA 
COMPAGNIE PROPOS 

Avec Dans le détail, vous 
mettez le regard du 
spectateur à l’épreuve !
C’est un spectacle avec sept 
danseurs qui dansent sept 
scènes. Ils sont tous suspects, 
mais un seul propose sept 
fois exactement la même 
chorégraphie. Et c’est au 
spectateur de découvrir 
le coupable. La question 
du regard du public a été 
centrale. C’est comme si le 
spectateur était présent 
dans la composition, dans 
la construction du spectacle. 
On a fait plein de test pour 
voir si ça marchait, il y avait 
beaucoup de stress, de peur 
que ça ne soit pas trop facile 
ou trop difficile. C’était un 
challenge chorégraphique, 
mais le résultat fonctionne 
vraiment bien.

Le spectacle devient alors 
un jeu avec le public ?
Ça oblige à regarder, c’est 
pour ça que le spectacle 
s’appelle Dans le détail. Le 
regard du spectateur va 
être analytique. Cela donne 
quelque chose d’intéressant 
pour aiguiser l’œil du 
public. Mais il y a aussi un 
rapport plaisir au spectacle, 
il y a de l’humour et on 
peut juste avoir une vision 
générale du spectacle !

Pass tribu : la culture en partage
Venir à La Rampe-La Ponatière en tribu, c’est une bonne solution de sortie 
culturelle collective pour toutes et tous. Avec le Pass tribu, vous bénéficiez 
d’une sélection de spectacles qui réunissent petit-es et grand-es. Poésie 
visuelle et sonore, spectacle musical, danse et vidéo, sont les prochaines pro-
positions inscrites dans ce cadre. 
En pratique, vous constituez votre tribu avec au minimum un adulte qui ac-
compagne un enfant de moins de 13 ans, que vous soyez parents ou voisins, 
et vous bénéficiez de réductions substantielles sur le coût de la sortie. Mais 
surtout, vous partagez un moment unique autour du spectacle vivant. Il reste 
encore trois propositions à découvrir ensemble cette saison, les 23 janvier,
6 mars et 13 avril. Offrez-vous une sortie en tribu !

> Plus d’infos sur larampe-echirolles.fr ou au 04 76 400 505
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Sous la Neige
Compagnie les bestioles,
Poésie visuelle et sonore
Dimanche 23 janvier 11h et 16h
Dès 1 an, durée 35 mn
La Rampe

Chaque jour une petite vie
Compagnie Méli Mélodie
Spectacle musical
Dimanche 6 mars, 11h et 16h
Dès 3 ans, durée 35 mn
La Ponatière

Dans le détail
Denis Plassard / Compagnie Propos

Danse
Jeudi 3 février, 20h

Dès 8 ans, durée 1h20
La Rampe
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C’est peu dire que les nou-
veaux locaux du Pôle de 
proximité de La Luire, si-

tués au 18 rue de l’écureuil, étaient 
attendus par les associations qui 
les occupent désormais : associa-
tions des habitants de La Luire et 
Nouveaux horizons, club des boules 
de la Luire et Futsal club Picasso. 
“Nous sommes contents de parta-
ger ces locaux avec d’autres asso-
ciations du quartier, se réjouissait 
ainsi Kader Merimi, président du FC 
Picasso. Nous allons pouvoir mener 
à bien notre projet de café citoyen 
pour réinvestir le quartier, être plus 
en lien avec les habitants”. Une sa-
tisfaction partagée par l’ensemble 
des associations concernées.

“Cette inauguration est l’aboutis-
sement d’un long processus de 
concertation entre la Ville, la SDH et 
les associations, expliquait Patricia 
Dudonné, directrice générale de la 
SDH. Les discussions ont débuté en 
2016. Ce projet a nécessité du temps 
car une dynamique associative se vit 
au présent et nous parlions ici d’ave-
nir. Prendre le temps était la clé de la 
réussite”. Les travaux d’un montant 
de 330 000 euros, fi nancés dans le 
cadre de l’abattement de la Taxe 
foncière sur les propriétés bâties 
(TFPB) accordé par la Ville au bail-
leur, de subventions de la Région et 
de la Métro, ont permis de rendre 
les espaces plus confortables et 
adaptés aux activités associatives. 

“Je souhaite à la Ville et aux associa-
tions qui les occuperont pleine réus-
site dans leurs projets”, concluait la 
directrice.
“C’est un projet important, fruit de 
la bonne collaboration avec le bail-
leur, appuyait le maire Renzo Sulli. 
La vie associative s’est enrichie sur ce 
quartier, elle évolue constamment. 
Il fallait pouvoir répondre à la de-
mande des associations et des habi-
tants”. C’est désormais chose faite 
avec ces nouveaux locaux. Reste 
aux associations à les faire vivre 
avec l’appui des services de la Ville. 

LJSL

Les nouveaux locaux du Pôle de proximité ont été 
inaugurés mi-novembre. Ils permettront d’accueillir 

les associations du quartier dans de meilleures 
conditions pour y mener leurs activités.

QUARTIER DE LA LUIRE

UN PÔLE
TOUT NEUF
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Les associations des 
habitant-es de La Luire 
et Nouveaux horizons, 
le club des boules de La 
Luire et le Futsal club 
Picasso se partagent 
désormais les locaux du 
Pôle de proximité.
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L’atelier Manga a été très 
prisé par les jeunes créateurs-
trices, désireux de dessiner les 
prochains Naruto ou Sakura.

I ls étaient 27 jeunes à prendre 
part à la première semaine de 
création qui s’est déroulée pen-

dant les vacances d’automne. Ils ont 
pu s’exprimer à travers trois ate-
liers : mise en voix et acting, ateliers 
d’écriture poésie, rap et chant, et 
initiation aux techniques de man-
gakas. Les artistes en herbe ont pu 
développer leur pratique, nouvelle 
ou confi rmée, en compagnie d’in-
tervenants professionnels comme 
le comédien Ali Djilali-Bouzina, l’au-
teur-compositeur Karim Tahri, de la 
compagnie J’act, le rappeur Mateo 
Capel, de l’association Expression et 
enfi n, le dessinateur Jonas de l’asso-
ciation Blend awake. 
Autant de voix pour s’enrichir et ap-
prendre, autant de matières et de 
disciplines pour développer la créa-
tivité. Une expression collective qui a 

été mise en scène lors de la dernière 
journée à l’occasion d’une représen-
tation ouverte au public, au ciné-
théâtre La Ponatière, où les partici-
pant-es ont pu présenter le résultat 
de leur travail et les danseurs profes-
sionnels de l’association Expression, 
une création chorégraphique.
Cette Semaine créative et citoyenne, 
en plus d’être un champ d’expres-
sion de la jeunesse, rassemble les 
fruits d’une intelligence collective 
entre les stagiaires et les interve-
nant-es, les associations, les struc-
tures de la Ville et les partenaires. 
Une dynamique qui appelle d’autres 
sessions.
Que viennent vite les prochaines 
vacances !

 MB

Mises en place par le groupe Culture-Jeunesse 
de la Ville, les Semaines créatives et citoyennes 

proposent aux 11-25 ans de s’exprimer au travers 
de la pratique artistique et culturelle.

JEUNES ARTISTES 
EN EXPRESSION

CULTURE-JEUNESSE
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Prochain 
rendez-vous
Une nouvelle Semaine créative 
et citoyenne aura lieu pendant 
les vacances de février, du 14 au 
18 février. Avec un programme 
encore en construction au 
moment du bouclage de ce 
magazine, entre ateliers et projets 
culturels, temps de sensibilisation 
et d’échanges, cette semaine 
sera très certainement riche 
d’enseignements et de création.
Renseignements et inscription 
gratuite au Bureau information 
jeunesse, 2 square du Champ-
de-la-Rousse, 04 76 20 63 96. 
Vous pouvez aussi contacter 
Hélia Tel au 06 34 61 50 21 ou par 
mail, h.tel@ville-echirolles.fr.
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Thème proposé Tribune libre

ÉCHIROLLES, CITOYENNE, 
ÉCOLOGIQUE ET SOLIDAIRE

Un écoquartier dynamique 
pour le secteur de la gare

Nous avons acté au conseil municipal de 

décembre le projet Connexion, en lien avec 

celui de Grandalpe. L’agrandissement de 

l’entreprise Atos va permettre de développer 

le futur quartier de la gare. 

Ce nouveau quartier va renforcer notre 

bassin économique avec 800 emplois supplé-

mentaires et valoriser le secteur en reliant 

le centre-ville et la Villeneuve. De nouveaux 

commerces de proximité vont pouvoir 

s’installer afin de répondre aux besoins de la 

population. 

La préoccupation écologique est au centre de 

ce programme, qui s’axe autour du concept 

de “ville-parc”. L’accent est ainsi mis sur la 

désimperméabilisation des sols et la végéta-

lisation des espaces afin de lutter contre les 

îlots de chaleur, les mobilités douces seront 

favorisées et une ferme urbaine verra le jour. 

C’est donc un véritable éco-quartier qui va 

naître. 

Le projet représente également un enjeu 

stratégique pour l’entrée Sud de la métro-

pole, via les  transports en commun. La 

liaison tram/train sera ainsi consolidée par 

la transformation de la gare. Aujourd’hui 

simple halte ferroviaire, elle deviendra une 

véritable desserte du futur RER métropoli-

tain, prévu pour l’horizon 2025. La création 

de plusieurs parvis piéton vont permettre 

d’en faire un espace accueillant et ouvert sur 

le quartier. 

Avec ce projet, Échirolles renforce donc sa 

volonté de devenir une ville durable et des 

proximités.

 Daniel Bessiron et Sandrine Yahiel,
adjoint et conseillère municipale

LES INSOUMIS-ES 
HISTORIQUES

Nouvelle stratégie numérique :
une aide inédite pour les 
associations

Lors du conseil municipal du 8 novembre, 

Aurélien Farge et Said Qezbour ont présenté 

au nom de la majorité municipale la stratégie 

numérique 2021-2026 de la Ville d’Échi-

rolles. Adoptée à l’unanimité, elle donne une 

priorité à l’accès au numérique pour le plus 

grand nombre en luttant contre une fracture 

numérique trop souvent ressentie par de 

nombreux-ses Échirollois-es.

Maintenir nos services publics accessibles 

à tous-tes est en effet primordial, mais ac-

compagner tous les habitant-es et les forces 

vives est également essentiel.

Avec le recrutement de quatre conseil-

lers numériques, Échirolles se donne les 

moyens d’être en pointe dans ce domaine 

avec notamment une proposition inédite et 

innovante pour les associations : l’aide à la 

création et à l’hébergement gratuits de leur 

site internet. 

Cette proposition est particulièrement 

symbolique de notre politique municipale 

inclusive dans tous les domaines, que le 

groupe des Insoumis-es historiques soutient 

au quotidien. 

La (r)évolution numérique actuelle doit être 

en effet ouverte à toutes les associations de 

notre commune pour leur permettre d’être 

présentes sur le web ou les réseaux sociaux, 

qui sont aujourd’hui nécessaires à leur déve-

loppement et à l’échange d’information avec 

leurs adhérent-es.

Restons tous-tes mobilisé-es pour un numé-

rique accessible, responsable et inclusif.

Zaim Bouhafs, Nadjia Chabane, 
Karim Marir, Saïd Qezbour 

SOCIALISTES, RADICAUX 
ET CITOYENS POUR 
LA SOCIALE-ÉCOLOGIE

Construire, c’est d’abord 
accueillir !

Chacun aspire à vivre dans une ville dési-

rable, aux services publics nombreux, qui 

offre des points de vue préservés. Une ville 

qui tende vers le zéro artificialisation nette 

de ses sols et qui les désimperméabilise. 

En même temps, nombreux sont ceux qui 

aimeraient que cesse toute construction en 

hauteur, tandis que l’État impose la produc-

tion de logements et que l’écologie urbaine 

norme de privilégier la densité à la maison 

individuelle et au petit collectif. 

Parallèlement, nous sommes enfermés dans 

une crise qui a plusieurs facettes et qui 

devient permanente. Les vulnérabilités in-

duites sont de plus en plus patentes et nous 

sommes tous interrogés sur notre capacité à 

répondre collectivement à ces enjeux. 

Du local au global est un vieux slogan que l’on 

doit réinventer. Nous sommes à la fois ici et 

ailleurs, pris simultanément dans l’extrême 

localité et l’extrême mondialité. Comment 

penser la ville hospitalière pour ceux qui 

y sont et ceux qui arrivent ? Chacun doit 

pouvoir imaginer la ville et y trouver sa place. 

Concrètement, cela veut dire : disposer d’un 

emploi, d’un logement, d’une vie de quartier ; 

d’accéder à des services, des commerces 

et autres aménités. Construire, c’est donc 

d’abord accueillir, et faire une place à l’autre. 

L’hospitalité a donc pour préalable une éga-

lité dans l’accès à la possibilité de faire usage 

du territoire.

Laëtitia Rabih, présidente
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POUR PRENDRE RDV AVEC VOS
ÉLU-ES, RETROUVEZ TOUTES LES 
INFOS SUR : 

echirolles .fr
 La ville > Mairie > Conseil municipal > 
Groupes politiques

Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre expression.

ÉCHIROLLES A'VENIR 
NOTRE VILLE RASSEMBLÉE

Bonne année 2022

L’année 2021 s’achève avec un nouveau 

rebond épidémique du COVID-19. Espérons 

que l’année qui s’ouvre commencera sous 

de meilleurs auspices sur le plan sanitaire. 

Alors, “haut les cœurs”, 2022 doit marquer 

un tournant pour l’extinction de cette 

pandémie. Les efforts consentis par tout le 

monde doivent nous offrir une vie normale 

et un véritable retour des interactions so-

ciales à l’école, au travail et dans nos familles. 

Cependant, à nous de tirer les conséquences 

de cette crise sur nos façons de consommer, 

de s’alimenter. Agissons pour favoriser les 

circuits-courts, notamment dans le domaine 

de l’alimentation. Il est nécessaire de plani-

fier nos actions en terme écologique, comme 

les questions autour de la mobilité ou de 

l’énergie. La pandémie a remis en exergue la 

crise sociale dans notre pays avec 10 millions 

de pauvres. Nous avons besoin de plus de 

justice sociale, notamment pour nos jeunes 

qui doivent préparer leur avenir. Il est de 

notre devoir de leur donner les armes pour 

réussir à travers nos actions sur le sport, la 

culture, l’éducation et l’insertion. 2022 sera 

marquée aussi par deux échéances électo-

rales importantes dont le choix de notre pré-

sident. La démocratie doit vivre donc, “Allons 

voter !” L’année dernière, pour nos vœux, 

nous vous avions dit qu’il fallait y croire et 

agir, les élu-es de notre groupe ont toujours 

la même énergie un an plus tard. Nous vous 

présentons pour 2022 nos meilleurs vœux à 

toutes et tous.

Les élu-es du groupe
Alban Rosa

RASSEMBLEMENT NATIONAL

Beaucoup de bruit, 
des résultats ?  

Le projet de rénovation urbaine Grandalpe 

se veut l’un des grands chantiers porté par la 

majorité de Renzo Sulli et par ses alliés de la 

Métropole.  

Au-delà des aspects urbanistiques, c’est 

la philosophie de ce projet qui interroge. 

Durant des décennies, les politiques de la 

ville successives ont vu des milliards être 

déversés sur les quartiers dont il n’est pas 

la peine de décrire une fois de plus l’état 

actuel. Ces constats que nous portons sont 

aujourd’hui repris partout dans les médias et 

partagés parfois jusque dans les rangs de nos 

adversaires les plus acharnés. Alors pourquoi 

continuer dans la même direction ?  

Si certaines zones urbaines ont besoin d’être 

rénovées, réaménagées et repensées, les 

fruits bénéfiques attendus que sont l’emploi 

et la qualité de vie des habitants resteront 

un doux rêve si la sécurité n’est pas au 

rendez-vous. Quel avantage y a-t-il d’avoir 

un espace de vie rénové, clair et spacieux, 

si cet espace est occupé de jour comme de 

nuit par des bandes et des trafiquants qui y 

appliquent leurs règles, chassant de fait les 

travailleurs et les familles ?

Ce projet ambitieux ne sera qu’un énième 

et coûteux coup de com’ de la part de la 

Gauche. Il ne rendra pas à Échirolles et à la 

Métropole la sérénité dont les habitants ont 

besoin. Les projets de rénovation pharao-

niques s’accumulent. Les habitants qui n’ont 

pas les moyens subiront encore. Et ceux qui 

en ont les moyens partiront toujours vivre 

en périphérie de l’agglomération et dans le 

Grésivaudan…

CHANGER ÉCHIROLLES, 
C’EST POSSIBLE ! 

Quand c’est bien, on soutient !

Les élus Changer Échirolles revendiquent 

d’être dans une action en faveur de l’intérêt 

des Échirollois. Ainsi, nos prises de position 

ne sont pas dans une logique d’opposition 

systématique et dogmatique. C’est un 

travail d’analyse, qui demande application et 

objectivité, pour apprécier la pertinence des 

propositions faites par la majorité. 

Ainsi, lors du conseil municipal du 8 no-

vembre dernier, nous avons soutenu avec 

enthousiasme la candidature de notre ville à 

l’expérimentation Territoire Zéro Chômeur 

de Longue Durée (TZCLD). Ce dispositif vise 

à valoriser les chômeurs de longue durée. Il 

permet de les faire entrer dans une logique 

volontariste, de ne plus les stigmatiser, avec 

l’objectif d’avoir un emploi en CDI et des 

projets de vie. Il s’agit là d’un véritable “boos-

ter” nécessaire pour aider les chômeurs de 

longue durée à remettre “le pied à l’étrier”. 

Les pistes sont nombreuses, les idées four-

millent. La mobilisation de toutes et tous est 

nécessaire pour faire bloc autour de cette 

candidature et concrétiser un dispositif qui 

pourra se révéler être une opportunité pour 

une nouvelle étape de vie enrichissante et 

valorisante.

Fabienne Sarrat , Suzy Mavellia et 
Laurent Berthet
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Les familles parties cet été à La Motte-d’Aveillans 
dans le cadre des Colos apprenantes se sont 
retrouvées fi n novembre, à l’hôtel de ville, 

pour une belle soirée de partage.

T rois mois après, la soirée 
promettait  d’être riche 
en émotions... Elle l’a été ! 

Déjà, devant les panneaux photos 
alignés dans l’atrium, petit-es et 
grand-es replongeaient avec délice 
dans les souvenirs de leur séjour 
estival. “C’était trop bien !”, s’exta-
siaient ainsi deux copines, toutes 
heureuses de se redécouvrir en 
images quelques semaines plus 
tard. “C’était un temps magnifi que, 
suspendu, avec une ambiance, une 
sérénité... Un moment très fort, 
résumait l’adjointe à l’éducation, 
Jacqueline Madrennes. Si on arrive 
à transposer ce temps suspendu à la 
ville, on aura tout gagné.”
Une ambiance “conviviale et appre-

nante” dans laquelle les parti-
cipant-es se sont replongé-es le 
temps d’une soirée…
Le but était de “vivre quelque chose 
qui rappelle l’état d’esprit de ce que 
l’on a vécu à La Motte-d’Aveillans, de 
voir ce que vous en gardez”, expli-
quait une agente de la Ville. Une 
façon aussi d’alimenter le travail 
d’évaluation auprès des co-finan-
ceurs que sont l'État, la Caf et Cité 
éducative. “C’est un dispositif auquel 
nous croyons, assurait le maire 
Renzo Sulli. Il a fallu convaincre 
pour que la Colo apprenante, ce soit 
les enfants, mais aussi les parents.”
Et de conclure : “Nous avons la 
volonté de continuer ce type d’initia-
tive bénéfi que pour toutes et tous.”

Ça tombe bien, les parents et les 
enfants aussi !
“Nos petits se sont régalés et nous 
en avons bien profité”, assurait 
Linda, maman de Maria, 9 ans, 
Éline, 7 ans, et Ilyan, 5 ans, affairés 
à retranscrire leur bonheur sur un 
grand dessin collectif. “Au début, 
nous sommes partis pour eux, mais 
on s’est retrouvés ensemble, on a fait 
des rencontres. C’était magnifi que !”
“Je n’avais pas envie de redescendre”, 
abondait Kamel, son mari. Pas sûr 
que Linda partage, même si elle 
espérait “que ça se referait pour que 
d’autres familles en profi tent”.
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VACANCES APPRENANTES
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54 familles et plus de 130 enfants 
ont profi té des Colos apprenantes
à La Motte-d'Aveillans durant 
les vacances d'été.
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RETROUVEZ NOUS SUR

On a liké
Le FC Picasso a participé à la Coupe 
d’Europe de futsal à Manavgat, en Turquie, 
du 10 au 17 octobre. Les Échirollois se sont 
classés 7e de la compétition. “Une première 
expérience enrichissante”, pour son 
président Kader Merimi, qui veut “revenir 
encore plus fort l'année prochaine”.

Facebook : FC Picasso

Vous
avez aimé

C'est en ligne
SOS jeunes pousses vous accompagne

SOS jeunes pousses est une association pour aider les 
jeunes talents à développer des start-up engagées dans 
l’innovation et à pérenniser leurs activités. SOS jeunes 
pousses accompagne également les jeunes dans leur 
insertion professionnelle en proposant des stages et des 
alternances. Bref, une adresse à consulter pour avancer
sur un projet.

Plus d’informations : http://linktr.ee/Sosjeunespousses 

Mi-novembre, les élèves des 13 classes de 
l’école Marcel-David ont contribué à la 
transformation du site en îlot de fraîcheur. 
Avec des jardiniers de la Ville et des 
ouvriers de l’entreprise EVD, ils ont planté 
des arbres, des arbustes et des plantes !

YouTube : Échirollois

La caravane du collectif Pas sans nous 
était de passage à Échirolles, vendredi 
19 novembre, dans le cadre de son tour de 
France des quartiers populaires baptisé 
Nos quartiers ont de la gueule !
Les bénévoles ont ainsi recueilli la parole 
des habitant-es des Essarts.

Facebook : Échirolles



Le recensement démarre le 20 janvier. Si vous êtes recensé 
cette année, vous serez prévenu par votre mairie.

Répondre au recensement, 
c’est utile pour construire 
demain ! 
Encore plus simple par internet : 

le-recensement-et-moi.fr

en partenariat 
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